DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI, 

Qui  de  termine  les  jonCtious  des  Juges  des  innnu^a&ures  ^ 
lors  de  Pele&ion  des  Gardes- Jurés  ^ dj"  e^ui  ^xc 
les  droits  qui  leur  feront  payés^ 

Du  28  Juin  lyBr. 

Extrait  des  Regijlres  du  Confeil  dÉtat. 

VU  au  Confèil  d État  du  Ror,  Sa  Majefté  y étant,  les 
Lettres  patentes  du  i .**  juin  lySo,  parlefquelles,  entr^autres 
di/pofitions , il  a ete  ordonné  que  les  Bureaux  de  vifite  & de 
marque  qui  feront  établis  dans  les  principaux  lieux  de  fabrique 
du  royaume , feront  delfervis  par  des  Gardes-jurés , foit  Mar- 
chands foit  Fabricans , qui  feront  élus  pour  la  première  fois 
par  les  Juges  des  manuiàélures  ; & qu^à  leur  déûut  lefdits- 


Bureaüx  feront  deiïervis  par  desPrépofés  particuiiers , lefqueîs, 
ainfi  que  les  Gardes,  feront  tenus  de  prêter  ferment  entre 
ies  mains  defdits  Juges,  de  fe  conformer,  dans  l’exercice  de 
leurs  fondions  , aux  difpofitions  des  règlemens.  Et  Sa 
Ma/eflé  ayant  reconnu  que  par  lefdites  Lettres  patentes  il 
n’a  point  été  ordonné  que  iefdits  Juges  continueront  d’af- 
fifler  aux  éledions  des  Gardes  qui  feront  faites  par  la  fuite  ; 
ni  déterminé  ies  honoraires  qui  leur  feront  payés  , tant  pour 
leur  affiftance  auxdites  éledions,  & pour  i’enregiftremènt  des 
Commiffions  données  auxdits  Prépofës,  que  pour  la  réception 
du  ferment  qui  doit  être  prêté  par  tous  ceux  qui  feront  chargés 
de  la  deflferte  des  Bureaux  de  vifite  & de  marque  ; à quoi 
defirant  pourvoir  : Ouï  le  rapport  du  fieur  Joly  de  Fleury, 
Confeiller  d’État  ordinaire,  &.  auConfeil  royal  des  Finances;  le 
Roi  étant  en  son  Conseil,  a ordonné  & ordonne  qu’à 
l’avenir  il  fera  procédé  en  préfence  des  Juges  des  manufadures , 
aux  éledions  des  Gardes-jurés,  lefquelles  au  furplus  continueront 
d’être  faites  conformément  à l’article  II  des  Lettres  patentes 
du  if'  juin  1780,  par  la  voie  du  ferutin  , dans  une  affemblée 
générale  de  tous  les  Fabricans,  convoquée  par  les  Gardes  alors 
en  exercice.  Veut  Sa  Majefté  qu’auffi tôt  après  leur  éledion, 
les  Gardes  nouvellement  élus  foient  tenus  de  prêter  ferment 
entre  les  mains  defdits  Juges , de  bien  & fidèlement  exercer 
leurs  fondions,  dont,  & du  tout,  fera  dreffé  procès-verbal, 
lequel  fera  dépofé  au  greffe  de  la  jurididion  des  manufadures  ; 
& que  , tant  pour  leur  affiftance  auxdites  éledions , que  pour 
la  réception  du  ferment  qui  fera  prêté  par  tous  les  Gardes 
élus,  il  foit  payé  audit  Juge  la  fomme  de  Six  livres,  & celle 
de  Quarante  fous  au  Greffier,  pour  l’expédition  du  fufdit 
procès-verbal.  Et  feront  lefdites  deux  fommes  employées  en 
déperife  dans  le  compte  qui  fera  rendu  dü  produit  du  droit 
de  marque.  Ordonne  pareillement  Sa  Majefté  que  les  Prépofés 
nommés  pour  la  defferte  des  Bureaux  de  vifite  & de  marque, 
qui  ne  pourront  être  deffervis  par  des  Gardes- jurés , feront 
tenus , auffitôt  après  leur  nomination , de  faire  enregiflrer  au 
greffe  des  manufaélures  la  Commiffion  qui  leur  aura  été  expé- 
diée, & de  prêter  pareillement  ferment  entre  les  mains  du 


Juge  dfs  inanufadlures  de  fe  conformer  exadlement,  en  ce 
qui  les  concerne,  aux  dirpofitions  des  règlemens.  Autorifè 
Sa  Majefté  lefdits  Prépofés  à payer  audit  Juge  la  fomme  de 
Trois  livres  pour  Tes  honoraires,  & celle  de  Quarante  fous 
au  Greffier,  tant  pour  renregiftrement  de  leur  Commiffion, 
que  pour  le  procès  - verbal  qui  condatcra  qu’ils  ont  prêté 
ferment.  Et  feront  lefdites  deux  fbmmes  employées  en  dépenfe 
dans  le  compte  du  produit  du  droit  de  marque.  Ordonne 
au  furplus  Sa  Majefté , que  les  difpoht-ions  du  règlement  du 
mois  d'août  i 669 , continueront  d’être  exécutées  en  tout  ce 
qui  concerne  les  honoraires  attribués  aux'  Officiers  des  juri- 
eliélions  des  manufaétures , fans  que  fous  quelque  prétexte  que 
ce  foit  il  puiffie  être  exigé  par  eux,  d’autres  & plus  fortes 
fbmmes  que  celles  fixées  par  ledit  règlement  & le  préfent 
arrrêt;  & ce  fbus  telle  peine  qu’il  appartiendra.  Enjoint  Sa 
Majefté  au  fieur  Intendant  &.  Commiftaire  départi  de  tenir  la 
main  à l’exécution  du  préfent  arrêt,  lequel  fera  lu,  publié  & 
affiché  par  tout  où  befoin  fera.  Fait  au  Confeil  d’État  du 
Roi,  Sa  Majefté  y étant,  tenu  à Verfàilles  le  vingt- huit  juin 
mil  fept  cent  quatre-vingt-un.  S/^né  A me  lot, 
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A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE.  1781. 


V 


